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Transmission de paquets codes sans iden tif ication du code 

employe 

La presente invention concerne une m6thode de 
transmission de paquets nuiu^riques ayant fait l f objet d'un 
5 codage de transmission, mSthode selon laquelle la nature du 
codage employ6 n'est pas transmise. 

Le domaine de 1" invention est done celui des 
transmissions num6riques au moyen de paquets susceptibles 
d' avoir subis des codages diff6rents appartenant cependant 

10 tous & un ensemble de codages disponibles. Ainsi, lorsqu^n 
6metteur emploie un codage de transmission pour produire un 
paquet & partir d f un message, il importe que le r§cepteur 
auquel est destin6 ce paquet sache identifier ce codage de 
transmission pour sfilectionner les moyens de dScodage 

15 appropriSs qui permettront de recouvrer le message. Bien 
que d' application trfes large, ce domaine sera pr6sent6 en 
r6f6rence aux systfemes num6riques cellulaires de 
radiocommunications de type GSM. Ces systfemes ont en effet 
l'avantage d'Stre largement rSpandus et l'appui d f un 

20 exemple concret peraettra de clarifier l f expos6 de 
1' invention. 

Selon la pratique courante dans la t616phonie 
numSrique, un signal de parole analogique est num6ris6 en 
6chantillons de 13 bits au rythme de 8 kHz, soit un dSbit 

25 de 104 kilobits par seconde. Le GSM pr6voit actuellement 
trois types de codage source pour reduire le d6bit de ce 
signal num6rique. Le codage plein dSbit, le codage plein 
d6bit am61ior6 et le codage demi-d6bit, produisant un 
signal respectivement a 13, 12,2 et 5,6 kilobits par 

30 seconde & partir du signal precedent. 

Suite au codage source qui a pour objet de compresser 
la parole, le signal subit un codage de canal pour le 
prot6ger des al6as de la transmission radioelectrique . 

En consid6rant 1' association du codage source et du 

35 codage canal comme un codage unique, le codage de 
transmission, le signal resultant prfesente un d6bit de 22,8 
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kilobits par seconde dans le cas du plein d§bit et de 11/4 
dans le cas du demi-debit. 

II s'agit la de l'6tat de l'art mais il est d6ja 
prevu que les systemes futurs utiliseront de nombreux 
5 codages de transmission/ ces codages pouvant etre modifies 
en cours de communication selon la quality de la liaison 
radio. Les messages ayant une longueur fixe, on pr6voit 
g6n6ralement, pour minimiser la complexit6 technique, que 
les differents codages produisent des paquets de meme 

10 longueur. Ainsi, la somme des debits du codage source et du 
codage canal est constante. Lorsque le canal de 
transmission est de bonne qualite on peut adopter un codage 
canal de d6bit relativement faible pour privilSgier le 
codage source/ tandis que dans le cas contraire, il est 

15 pr6f Arable d'utiliser un codage canal plus robuste au 
detriment du codage source. Naturellement, les conditions 
de propagation peuvent 6voluer en cours de communication/ 
si bien qu'elles peuvent necessiter un changement de 
codage . 

20 II convient done d'indiquer au recepteur la nature du 

codage qui a 6t6 employ^ pour un paquet donn6. 

La solution immediate consiste & r6server, au sein du 
paquet, des positions ou bits de mode pour assurer cette 
fonction. Dans ce cas, le recepteur commence par dfetecter 

25 ces bits de mode pour determiner les moyens de decodage 
adapt6s au codage de transmission qui a 6t6 appliqu6 par 
1 • Smetteur . 

Il va sans dire que ces bits de mode doivent eux 
aussi subir un codage particulier, codage de mode, destine 

30 a assurer leur protection lors de la transmission. Le 
codage de mode, contrairement aux codages de transmission, 
doit fetre unique de sorte que le recepteur puisse 
identifier sans ambigult6 le codage de transmission 
utilis6. Les bits de mode doivent done Stre cod€s 

35 ind6pendamment du contenu utile du message qui lui, est 
sounds au codage de transmission. Ce codage de mode est 
bien sfir pr6vu pour les conditions de transmission les plus 
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severes et il est courant d'utiliser dans ce cas un code 
convolutif. 

En matiere de rappel, un tel code produit pour un bit 
donn6, un nombre N de polyndmes de degr6 K. Classiquement / 
5 on note 1/N le taux et K la longueur de contrainte du code. 
En indexant un bit par sa position dans le message, un 
polyndme P associ6 au bit bj_, est d6fini par les 
coefficients a j , et se presente sous la forme de la somme 
suivante modulo 2 : 

10 P = a Q bi + aibi-j + a 2 bi_ 2 + + ak-l b i-k+l [2] 

II est couramment admis que pour obtenir un d6codage 
satisfaisant, la longueur minimale du mot cod6 doit 6tre 
6gale a cinq fois le produit de la longueur de contrainte 
par l 1 inverse du taux de codage. II s'ensuit que pour un 

15 taux 1/3 et pour une longueur de contrainte §gale a 5, 
valeurs typiques appropri§es, la taille minimale du mode 
code est de 75 bits. On s'apergoit que si l'on pr6voit 4 
codes de transmission, information qui se traduit par deux 
bits pour le mode, il faut utiliser 75 bits du paquet pour 

20 transmettre cette information dans les meilleures 
conditions. 

Si l'on d6finit l f efficacit6 de transmission comme le 
rapport du nombre de bits supportant 1 • information a 
transmettre au nombre de bits traiismis, il apparait que 

25 cette efficacit6 est loin d'dtre optimale. 

La presente invention a ainsi pour objet une m§thode 
de transmission de paquets codes qui ne penalise pas 
l»efficacit6 de transmission. 

Selon 1* invention, un equipement de r6ception est 

30 pr6vu pour recevoir un paquet num^rique ayant fait l 1 objet 
d'un codage de transmission s61ectionn6 parmi une plurality 
de codages possibles, comportant des moyens de d6codage 
pour decoder ce paquet selon le codage de transmission, et 
cet 6quipement comprend aussi, d f une part, pour chacxin des 

35 codages possibles un decodeur recevant une partie du paquet 
pour produire la fiabilit6 du dScodage associe, et d 1 autre 
part des moyens pour identifier les moyens de d6codage 
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comme ceux qui correspondent au d6codeur ayant produit la 

meilleure fiabilite. 

L * invention vise 6galement un Sguipement d 1 Emission 

pr6vu pour transmettre une suite de messages codes au moyen 
5 de paquets, le dernier message de cette suite 6tant soumis 

a un codage identif ie dans un ensemble de codages possibles 

et different du codage applique au premier message de la 

suite, ces paquets comportant d'une part une section utile 

pour recevoir des donnees et d 1 autre part des bits de 
10 garde, cet 6quipement comprenant des moyen s pour agencer 

chacun de ces messages codes dans la totality de la section 

utile du paquet correspondant . 

Generalement, les codages possibles font partie d f un 

ensemble ordonne plus large de codages disponibles. 
15 En ce cas, le premier paquet d'une transmission est 

affects d'un codage disponible predetermine . 

De plus, les codages possibles sont le codage 

disponible qui suit, celui qui est identique &, et celui 

qui prScfede le codage du paquet precedent. 
20 Avantageusement, les codages possibles sont des 

codages convolutifs chacun affects d'un schema de codage 

distinct . 

II est alors souhaitable que les schema s de codage se 
distinguent par le taux de codage. 
25 En outre, lorsque 1 8 equipement est destine a la 

reception, si les codages possibles sont au nombre de 
trois, 1 ■ identif ication des moyens de d6codage peut se 
realiser au moyen de deux taux de codage. 

L 1 invention apparaitra raaintenant avec plus de 
30 details dans le cadre de la description qui suit de modes 
de realisation donnes & titre d'exemple en reference aux 
figures annex6es qui representent : 

- la figure 1, le schema d'un recepteur permettant la mise 
en oeuvre de 1" invention, et 
35 - la figure 2, le schema d'un emetteur permettant la mise 
en oeuvre de l 1 invention. 
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Selon l 1 invention, le mode qui indique le codage de 
transmission auquel a ete soumis un paquet n'est pas 
transmis par l'emetteur. 

Dans l'exemple de realisation qui suit, quatre 
5 codages de transmission sont disponibles qui sont chacun 
rep£r£s par un mode 1, 2, 3 et 4. Chaque codage de 
transmission pr6sente un d6bit global de 22 , 8 kilobits par 
seconde (kbps) et associe un codage source et un codage 
canal ; on donne l'exemple num§rique suivant : 
10 - mode 1 : source = 12,2 kbps - canal = 10,6 kbps 

- mode 2 : source = 9,2 kbps - canal = 13,6 kbps 

- mode 3 : source = 7,8 kbps - canal = 15,0 kbps 

- mode 4 : source = 6,5 kbps - canal = 16,3 kbps 

La selection du mode se fait en fonction du rapport 
15 signal a bruit estime de la liaison entre l 1 emetteur et le 
r£cepteur. Ce rapport r6sulte done de mesures faites au 
niveau du r6cepteur et qui sont repercut6es & l"6metteur de 
sorte que celui-ci s61ectionne le codage de transmission 
appropri§. Les mesures de rapport signal & bruit font 
20 partie de l'6tat de l'art si bien qu'elles ne seront pas 
plus d6taill6es. 

En reprenant les donnees pr6c6dentes, l*6metteur 
s61ectionne l f un des modes en fonction du rapport signal a 
bruit C/I estim§ comme suit : 
25 - mode 1 : C/I > 13 dB 

- mode 2 : 10 dB < C/I < 13 dB 

- mode 3 : 7 dB < C/I < 10 dB 

- mode 4 : C/I < 7 dB 

Par ailleurs, suite au codage source appliqu6 sur un 
30 mot source donne, les codages canal convolutifs des 
diff6rents modes produisent des paquets qui ont les 
caracteristiques suivantes : 

- mode 1 : 318 bits en taux 1/2 suivis de 138 bits en taux 2/3 

- mode 2 : 222 bits en taux 1/3 suivis de 234 bits en taux 1/2 
35 - mode 3 : 384 bits en taux 1/3 suivis de 72 bits en taux 1/2 

- mode 4 : 324 bits en taux 1/3 suivis de 132 bits en taux 1/4 
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Le r6cepteur est pr6vu pour decoder selon I'un 
quelconque des modes au moyen de 1' algorithme de Viterbi. 
Cet algorithme produit, pour un mot analys§, un mot decode 
ainsi qu'une metrique. Cette metrique indique la distance 
5 entre le mot analyst et un mot de r6f§rence qui, sounds a 
cet algorithme, produit le meme mot d6cod6. Cette m6trique 
est done une mesure de la fiabilit6 du dScodage. 

L 1 algorithme de detection au maximum de vraisemblance 
procede selon un sch&na de codage entiferement sp6cifi6, a 

10 savoir notamment le taux du code, les polyndmes employ6s et 
la position dans le paquet des diff6rents bits cod6s. II 
calcule pour diff§rentes suites de bits possibles les 
m§triques qu'elles prSsentent par rapport au mot analyst 
pour retenir finalement la suite de bits affect6e de la 

15 m6trique la plus elev§e. 

Ainsi, lorsque cet algorithme opere selon un sch§raa 
de codage qui ne correspond pas au codage employ^ pour le 
mot analyst, les diff6rentes suites de bits pr6senteront 
des m6triques sensiblement voisines. Si par contre le 

2 0 schema de codage retenu est adapte au mot analyst , une 
suite de bits particulifere pr^sentera une m6trique beaucoup 
plus 61ev6e que les autres, et il s'agit done de la suite 
solution . 

On pr6cisera que l^cart entre la m§trique minimale 
25 et la mStrique maxima le sera d'autant plus faible que les 
paramfetres de codage et ceux du dficodage seront fortement 
decorr61es . 

II convient done de s^lectionner les codages canal 
des diff6rents modes de maniere qu'il presente une 
30 correlation la plus faible possible. A cet 6gard, plusieurs 
dispositions peuvent §tre retenues. 

En premier lieu, on peut prevoir une inversion 
complete des bits d'un paquet, par exemple dans les modes 2 
et 3. 

35 En second lieu, il est pr6f Arable de retenir des 

polyndmes distincts pour chacun des modes et de les 
ordonner dif f 6remment . 
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En troisieme lieu, il est recommandable d 1 adopter des 
taux de codage differents, dans la inesure du possible. 

Le recepteur va done mettre a profit les disparity 
des differents codages canal pour detecter le codage de 
transmission employ§ dans un paquet regu. A cet effet, il 
va tenter de decoder ce paquet selon chacun des codages 
canal pour retenir celui qui pr6sente la plus forte 
metrique en sortie. 

On remarquera d'abord qu'il n'est pas n6cessaire de 
decoder la totality du paquet selon les quatre codes 
possibles pour obtenir une detection satisf aisante. Il 
suf fit en effet de proc6der sur une partie significative du 
paquet, la premifere partie par exemple. 

On remarquera ensuite que I'on peut limiter le nombre 
des codes possibles dans un paquet par rapport aux quatre 
codes disponibles. A titre d' exemple, un paquet regu ne 
peut §tre affect6 que du mode qui precede, du m§me mode ou 
du mode qui suit celui du paquet precedent : un paquet de 
mode 4 pourra Stre suivi d'un paquet de mode 3 ou 4, et un 
paquet de mode 2 pourra fetre suivi d'un paquet de mode 1, 2 
ou 3. On pr6voit de plus que le premier paquet regu est 
obligatoirement de mode 4 afin qu'il n f y ait pas 
d'ambigulte au d6but de la transmission. 

En r6f6rence & la figure 1, le recepteur sera 
pr6sent6 maintenant de manifere plus precise. Ce recepteur 
comprend un circuit de troncature TRONC qui regoit un 
paquet B pour en conserver une partie S, les 138 premiers 
bits dans le cas present. Le recepteur conserve en m6moire 
le mode de codage Pr du paquet pr6c6dent. 

II comprend un premier decodeur DEC1 qui d6code la 
partie S du paquet selon le mode (Pr-l) pour produire la 
m§trique correspondante Met (Pr-l). 

Il comprend un deuxifeme decodeur DEC 2 qui decode la 
partie S du paquet selon le mode Pr pour produire la 
metrique correspondante Met(Pr). 



II comprend de plus un troisieme d6codeur DEC 3 qui 
decode cette partie S selon le mode (Pr+1) pour produire la 
m^trique associ6e Met(Pr+l). 

On notera ici que lorsque Pr vaut 1 le premier 
5 decodeur DEC1 est inutile et on peut dans ce cas forcer 
Met(Pr-l) a zero. De m§me, si Pr vaut 4 le troisi&me 
d6codeur DEC 3 ne pr6sente pas d*int6ret et sa m§trique de 
sortie Met(Pr+l) est 6galement rendue nulle. 

D 1 autre part, 1'homme du metier remarquera que les 
10 trois decodeurs pr6sent6s ici comme des entit6s distinctes 
pourraient trfes bien §tre realises au moyen d'un seul 
processeur pr6vu pour le traitement de l'algorithme de 
Viterbi, ce processeur §tant parametr6 selon le mode (Pr- 
1), Pr ou (Pr+1) pour assurer les fonctions respectives du 
15 premier DEC1, second DEC2 ou troisifeme DEC3 decodeur. 

Le r6cepteur comprend de plus un circuit de 
comparaison COMP qui recherche le mode gagnant m ayant 
produit la plus forte mStrique : 

Met(m) = Max[Met(Pr-l) , Met(Pr), Met (Pr+1)] 
20 A titre de precaution, il peut s'avSrer judicieux 

dans la recherche du mode gagnant m de s 1 assurer que celui- 
ci a produit une m6trique nettement plus forte, deux fois 
par exemple, que la m§trique la plus faible. Si tel n'est 
pas le cas, il est raisonnable de declarer que le mode 
25 gagnant m vaut le mode precedent Pr. En tout 6tat de cause, 
s'il n'est pas possible de dfepartager aisSment les trois 
dfecodeurs, il est fort probable que le paquet concern^ soit 
inexploi table . 

Ce rScepteur comprend naturellement des moyens de 
30 d6codage MD qui regoivent la totalite du paquet B pour 
produire un mot d6cod§ par application de l'algorithme de 
Viterbi parametrS selon le mode gagnant m. 

L& encore ces moyens de dScodage ne sont pas 
n§cessairement r6alis6s avec un circuit ind^pendant. 
35 Avantageusement , on pourra reutiliser le processeur 
eventuellement destine a remplacer les trois decodeurs. 
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De plus, ces moyens de decodage pourront se limiter a 
decoder la partie du paquet qui ne l'a pas deja ete par le 
decodeur ayant produit la plus forte metrique. 

Le principe general du recepteur etant revel6, on 
5 decrira maintenant des amenagements a ce principe qui 
prennent en compte la specificite des codes mentionnes plus 
haut . 

On s'apercoit aisement que les trois decodeurs 
peuvent etre remplaces par deux modules effectuant un 
10 decodage de Viterbi sur 72 bits, le premier selon un taux 
1/3 produisant une metrique M3 et le second selon un taux 
1/2 produisant une metrique M2. 

De meme, le circuit de comparaison COMP peut etre 
simplify pour etablir maintenant une valeur de 
15 differentiation F signifiant laquelle des deux metriques 
M2, M3 l'emporte. Par exemple, en notant p un coefficient 
de ponderation predetermine, cette valeur de 
differenciation F prend les valeurs suivantes : 
- si M3 - p.M2 £ 0, alors F = 3 
20 - si M3 - p.M2 < 0, alors F = 2 

Ainsi, lorsque le mode precedent Pr vaut 4, il suffit 
d' analyser les 72 premiers bits du paquet avec les deux 
modules. Si la valeur de differentiation F vaut 3 le mode 
gagnant m est le mode 4 tandis que si cette valeur est 
25 egale a 2, le mode gagnant est le mode 3. 

Lorsque le mode precedent Pr vaut 3, on charge a 
nouveau les deux modules avec les 72 premiers bits du 
paquet. Si la valeur de differentiation F vaut 3, le mode 
gagnant m est le seul possible qui presente le taux 1/3, 
30 c'est-a-dire le mode 4. Si par contre la valeur de 
differentiation est egale a 2, on charge maintenant les 
deux modules avec les 72 bits suivants du paquet. Si la 
nouvelle valeur de differentiation F vaut 3, le mode 
gagnant m est le mode 3 tandis que dans le cas contraire, 
35 c'est le mode 2 qui est gagnant. 

Lorsque le mode precedent Pr vaut 2, on prend en 
compte les 72 bits qui suivent le I38 feme bit de paquet. Si 
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la valeur de differentiation F vaut 3, le mode gagnant m 
est le seul possible qui presente un taux 1/3, c'est-S-dire 
le mode 3. Si par contre la valeur de differentiation est 
egale h 2, on charge maintenant les deux modules avec les 
5 72 bits qui suivent le 234^ me bit du paquet. Si la nouvelle 
valeur de differentiation vaut 3, le mode gagnant m est le 
mode 2 et dans le cas contraire, c'est le mode 1 qui est 
gagnant . 

Pour terminer/ lorsque le mode precedent Pr vaut 1, 

10 les deux modules sont charges avec les 72 bits qui suivent 
le 234 felne bit de paquet. Si la valeur de differentiation F 
vaut 3, le mode gagnant est le mode 2 tandis que dans le 
cas contraire , c'est le mode 1 qui est gagnant* 

II apparait ainsi que 1 1 invention peut etre mise en 

15 oeuvre de bien des mani&res diff<§rentes qu'il n'est pas 
possible de repertorier exhaustivement . Le point important 
est de rechercher sur une ou plusieurs parties du paquet 
celui des modes qui donne la meilleure fiabilite au 
d€codage, ceci par exemple au moyen de la mStrique 

2 0 cor r espondante . 

Les differents modes se distinguent ici par les taux 
de codage qui different selon la position du bit dans le 
paquet. On peut 6galement envisager de dif f <§rencier les 
modes par les polyndmes de codage qui leur sont attribute. 

25 On peut aussi jouer sur la position des bits cod 6 s dans le 
paquet. En r6sum6, il convient que les differents modes 
pr€sentent un schema de codage distinct , qu 1 il s 1 agisse du 
taux de codage , de la nature des polynomes ou bien de la 
position des bits codes. 

30 En outre , l 1 invention s* applique quel que soit le 

type des codages utilises et ne se limite pas aux codes 
convolutifs. Il importe seulement de pouvoir distinguer a 
la reception, avec une bonne fiabilit6, la nature du codage 
d'un paquet regu en recherchant celui des codes possibles 

35 dont il est le plus probablement derive. 

L 1 invention concerne par ailleurs un emetteur prevu 
pour 6mettre des paquets a destination du r§cepteur. 



# • 

11 

Cet 6metteur a l'avantage d'fetre siroplifi6 puisqu'il 
ne trarismet pas la nature du codage de transmission utilise 

pour le paquet. 

II convient ici de rappeler qu'un paquet r6sulte du 
codage de la succession d'une section de t§te, d f une 
section utile, et d'une section de queue. En effet, 
1' utilisation d'un code convolutif de longueur de 
contrainte K impose 1 'utilisation de (K-l) bits de garde 
dans la section de t§te et du m§me nombre de bits garde 
dans la section de queue. Les bits de garde encadrent done 
la section utile. 

Cette section utile correspond & la partie 
exploitable, 6tant entendu que les bits de garde ne peuvent 
servir h transmettre de 1 ' information . Les bits de garde 
qui sont predetermines sont utilises uniquement lors du 
d§codage • 

Selon 1" invention, la totality de la section utile 
peut §tre employee pour transmettre les donn6es qui font 
l'objet de la transmission entre l f 6metteur et le 
r6cepteur. La nature du codage de transmission ne figure 
pas dans la section utile, merae lorsque le codage a chang6 
par rapport au paquet pr6c6dent. 

En reference It la figure 2, l'6metteur comprend done 
un circuit de commande CC qui regoit la nature N du codage 
h appliquer sur le message W qu'il convient d'acheminer au 
moyen du prochain paquet. II comprend 6galement un organe 
de codage COD qui regoit ce message W pour le coder en 
fonction des param&tres de codage Pa fournis par le circuit 
de commande CC. En 1" occurrence, le circuit de commande CC 
produit le schema de codage en fonction du codage canal 
requis . 

L'emetteur comprend de plus un registre U qui 
correspond & la section utile du paquet. Ce registre est 
charg6 en totality avec le message cod§ MC issu de 1' organe 

de codage COD. 

Les autres composants de l'emetteur ne seront pas 
plus d6taill6s car ils appartiennent a l'6tat de l'art. 
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L f implementation de 1' invention telle qu'expos6e ci- 
dessus ne repr6sehte bien sdr qu f un exemple. L'homme du 
m6tier dispose de nombreuses possibilites pour mettre en 
oeuvre 1' invention dif f 6remment, ne serait-ce qu'en 
remplagant un moyen par un moyen equivalent. 
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REVENDI CAT I ONS 

1) Equipement de reception prevu pour recevoir un paquet 
numerique (B) ayant fait l'objet d'un codage de 
transmission selectionn6 parmi une pluralite de codages 

5 possibles, comportant des moyens de decodage (MD) pour 
decoder ledit paquet (B) selon ledit codage de 
transmission, caracterise en ce qu'il comprend, pour chacun 
desdits codages possibles, un decodeur (DEC1, DEC 2 , DEC 3) 
recevant une partie dudit paquet pour produire la fiabilite 
10 du decodage associe, et en ce qu'il comprend de plus des 
moyens (COMP) pour identifier lesdits moyens de decodage 
(MD) comme ceux qui correspondent au decodeur ayant produit 
la meilleure fiabilit6. 

2) Equipement d' emission prevu pour transmettre une suite 
15 de messages codes au moyen de paquets, le dernier message 

(W) de cette suite 6tant sounds a un codage identifi6 dans 
un ensemble de codages possibles et different du codage 
applique au premier message de la suite, ces paquets 
comportant d'une part une section utile (U) pour recevoir 
20 des donnees et d' autre part des bits de garde, caracterise 
en ce qu'il comprend des moyens (CC) pour agencer chacun 
desdits messages codes (MC) dans la totalite de la section 
utile (U) du paquet correspondent. 

3) Equipement selon l'une quelconque des revendications 1 
25 ou 2, caracterise en ce que lesdits codages possibles font 

partie d'un ensemble ordonne plus large de codages 
disponibles . 

4) Equipement selon la revendication 3, caracteris6 en ce 
que le premier paquet d'une transmission est affecte d'un 

30 codage disponible predetermine. 

5) Recepteur selon la revendication 4, caract6ris6 en ce 
que lesdits codages possibles sont le codage disponible qui 
suit (Pr + 1), celui qui est identique a (Pr), et celui qui 
precede (Pr - 1) le codage du paquet precedent (Pr) . 

35 6) Equipement selon l'une quelconque des revendications 
precSdentes, caracterise en ce que lesdits codages 
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possibles sont des codages convolutifs chacun affecte d'un 
schema die cddage distinct. 

7) Equipement selon la revendication 6, caracterise en ce 
que lesdits schema s de codage se distinguent par le taux de 
codage . 

8) Equipement selon la revendication 7 caract6ris§ en ce 
que, destin6 & la reception, lesdits codages possibles 
6tant au nombre de trois, 1 'identification desdits moyens 
de d<§codage (MD) se realise au moyen de deux taux de 
codage . 
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REVEND I CAT I ONS j \ 



1) Equipement de reception pr6vu pour recevoir un paqtfit 
num6rique (B) ayant fait l'objet d f un codage de 
transmission seiectionne parmi une plurality de codages 

5 disponibles , comportant des moyens de decodage (MD ) pour 
decoder ledit paquet (B) selon ledit codage de 
transmission, caracterise en ce que, ledit codage de 
transmission appartenant a un ensemble reduit de codages 
possibles, il comprend pour chacun desdits codages 

10 possibles un dScodeur (DEC1, DEC2, DEC3 ) recevant une 
partie dudit paquet pour produire la fiabilite du decodage 
associe , et il comprend de plus des moyens ( COMP ) pour 
identifier lesdits moyens de decodage (MD) corame ceux qui 
correspondent au decodeur ayant produit la meilleure 

15 fiabilite. 

2) Equipement d' emission pr6vu pour transmettre une suite 
de messages codes au moyen de paquets, le dernier message 
(W) de cette suite etant sounds a un codage identifie dans 
un ensemble de codages disponibles et different du codage 

20 applique au premier message de la suite, ces paquets 
comportant d'une part une section utile (U) pour recevoir 
des donn£es et d • autre part des bits de garde , cet 
equipement comprenant des moyens (CC) pour agencer chacun 
desdits messages codes (MC) dans la totality de la section 

25 utile (U) du paquet correspondant, caracterise en ce que le 
codage applique audit dernier message appartient d un 
ensemble r6duit de codages possibles. 

3) Equipement selon I'une quelconque des revendications 1 
ou 2, caracterise en ce que le premier paquet d'une 

30 transmission est affects d • un codage disponible 
predetermine . 

4) Equipement selon la revendication 3, caracterise en ce 
que lesdits codages possibles sont le codage disponible qui 
suit (Pr + 1), celui qui est identique a (Pr), et celui qui 
precfede (Pr - 1) le codage du paquet precedent (Pr). 

5 ) Equipement selon 1 'une quelconque des revendications 
pr6cedentes, caracterise en ce que lesdits codages 
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possibles sont des codages convolutifs ctWcun ar recce cMun 
sch&na de codage distinct. 

6) Equipement selon la revendication 5, caract6ris6 en ce 
que lesdits sch&nas de codage se distinguent par le taux de 

5 codage . 

7) Equipement selon la revendication 6 caract6ris6 en ce 
que, destin6 & la reception, lesdits codages possibles 
6tant au nombre de trois, 1 • identification desdits moyens 
de d6codage (MD) se r§alise au moyen de deux taux de 

10 codage . 



